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Présents! ;: 1 

M$ PALMER' (I$tats-bis) Président . 

My de BOhANGER (France) "I *. ',:,,l : 

M,.ERALP @j (Turquie) ', ,. " - 

M,.de AZCfJWI'E (Semétaire Prhipal) 

M, .BA$?O (Etats-Unis) Président du Comité Général' 

fx) Suppléa&. 

Mi READ, Directetir de la Société des Quakers 
t 
Pend& 

' 'pour la Zone de Gaza '. llekmen 
(de-la, 

Mme Read . 

; i 

question 
I 

MT BELL,,Représentant de la Société dei Quakers des ' 

à Genève rofugiés 
..,: de la zone 

, ( de Gaza . . 
~ . ' . 

x ,. 



Le SE&@AIRF,,PRIkJCIP/.L fait conna!?tze~~quJ3 la suite'de la décision .,$, 1 
de la Commi~s&$ 'le.Secr&+.at,a comkuniqu8 aux d6lQgations arabes et à la . :,, 
délegatfon isra!U.enne réspe&ivement les 'comptes rendus des premiéres r&u+ons 

, ' - 
de la Commission auxquelles el1,e.s ont assisté, en précisant bien que'e&te“c{m+ 

munictition ktalt,'.Fafte..~n.vertu d'une .décisi& spéciala.de:la. Commis,s~on et' 
,, .:: :. 

., 
quIil ne fallait pas la considérer comme un préc&l,ent qui ,serait toujours suivi.~ 

En réponse b une que,stion du representant~;de la France, il pr&ise que ,. 4 
ce8 communications ont &A faites par plis, ~,annonc&s aux intéréssées.,pSS;téLk- > 
phone, et quielles n'ont pas provoqué de'comunen'taires da la part,de,,leurg desti- 

'1, 
nataiiroer* I .I . . ' 

M4 de BOISANGER (Franoe)'fait remarquer que lee séances du ,Conse$l de 

Tutelle ayant lieu l~aprks-midi, il deviendra d<ssor&i~ possible deYten$r,le 
. ,; . 

matin les réunions auxquelles seront invit6es 16s délég&ion~+ :. 

Mr.BXRCO (Etats-Unis) (PrBsident du Gomite, général) dckne lecture 

d'un rapport 4u'6omité généra& sur la question de la culture de.terres arabea 
: ,< 

en territqire.israBlien. (DO<,. COM, .GEN/l3) 
,: . .: 

Le SECRETAIRE PRINCIPAL précise? à la demande du représentant de'la 

France, qWke,Fecrétariat ne s'est pas entretenu de Xa &x&.on~avec'le repré- 
_. f , 

sentant dlIsra81, officiellement tout au moinsi"et que la seule mesure prise 

.. 
4 

jusqulici a .étB Ilétude f "t ax e par le Gomite général dont le rappart qui vient 
..I,. * 

dr&rè lu indique les résüLtatS; -. ,' 'Y 
'< 

M. de BOISANGER (France) appuyé par le PRESIDENT, estime que le Prési- 

dent du Comité'général pourrait srentretenir officieusement de la question avec 

le représentant diIsra81 et? $e meme' , ,,~~e,c,..he..~~e~~é4entant de la Jordanie6 : : ~ _, . ! : 1. . 

- Ma BhRCO (Président du Comité général) d6clare que le Comité général 

avait estim6 quril appartenait à la Commission de,.faire une telle démar.che, Il,- 
. ., / 



précise toutefois que le Comité général pourrait Prendre~ un premier contact 

avec les délégations intéressées et rendre compte à la Commission, 

: Le SECRETXIRE PRINCI?kL rappelle quiaprès les réunions de Lausanne, il 
3 

avait été charge de sIoccuper de. la question à Jérusalem, Il a eu Vimpression 

,' & ltépoque que.la question est dgune grande compkxité'et que la Commission 

risqtierait, en llabordant elle-m&ne, de s'engager dans des difficult6s inextri- 

tables, Parmi, lés questions qui se posent figure celle des titres de propriété, 

Les autorités israéliennes assurent?‘ dlautre'part, que'les terres'dont il 

s’agit sont d6jB très bien cultivees par des imm$.gnants juifs&&S&. représentent 

les difficultés qufi.1 y aurait, du point de vue administratif, à,assurer le con- 

trôle du passage quotidien de $usieurs milliers de personnes& C'est pourquoi ' 
il s'était 'efforcé de persuader aux repr6sentants des,deux Gouvernements inté- 

ressés de soumettre, la question au Comité spécial mixte, 

,Les informations parvenues a la Commission lui apprennent que les r&ga+- 

ciatioins du Comité mixte nlont pas abouti, précisément en raison des complîca- 

tions évoquées plus haut? et que les travaux du'@omité mixte, se'trouvent sur 

ce point dans une impasse, ce que Ilon pouvaii d~aill'eurs craindre. 

Sur une question'du Président, il ajoute qurà son avis il pourrait y 

avoir inter& à insister auprès du dél6gué dlIsra81 pour que les représentants 

de ce Gouyernement.se montrent conciliants dans les débats du Comité mixte@ 

I  MI de BOISANGER (France) estime qufen effet la Commission ne doit pas 

se saisir.direotement de la question et se décla?e, & nouveau, favorable & une 

démarche,qui serait faite par le Président du ComitB général,.aupràs du:d61égue . 
d'Isra?& 

Il donne lecture drune communication du Ministère français des Affaires 

étrangères faigant connaltre que, par un communiqu,6 officiel, le Gouvernement 

&yptien a démenti une information publiée dans la p?essE; de Tel-Aviv qui annon- 

çait la reprise de.pourparlers directs entre le Gouvernern&xt is-mélien et le 

Gouvernement kgyptien. Le aommuniqué du Caire ajoutait que le Gouvernement 

égyptien se 'maintenant kans le cadre dei'décisions des' Nations Unies; pr&te .a . - , 
son concckrs: & X~&mmiKW.ion de conciliation, 

. 



SRfi23 ‘, ,. 
Page 4 

rl ’ 
Rappelant, ‘dans ‘un ‘aut& ordre d rid&s, que les d416gations arabes 

se montrent peu disposées â discuter las questions Economiques, parcs qulal.l.es 

craignent dl&re sollicitbes,,.& cette occasion, de’ reprendre des relations 

commeroi&Les avec ll$tat d~Isra& Il estime que dans un d6Iai dtune -huitaine 

‘de jours la ~Co.mmii.ss$on pourraitt en pr6sentant la chpse comme une dbcision de .: , 
sa p,art$’ pro$&r aux d&Bgations .Ia création dlautres oomit& &es# par OXW%. 

pl0 “1 celle d’run comit6 ,pour, les questi&s de fronti&reea 

Qucstion.,~b.la zone de G&w -13-3-1111 

A 11 arriv6e des représentants de la SociBt6 des QuakersF la Commission 
. . 

aborde Xtexamen de la condition des rdfugies de la zens de Gaza, 
. . 

M, RIUD (Directeur de la Swiété deg Qu’akers pour la zone de Gaza) rend 

compte de la situation dos réfugd8s dans c’ette Zone+ Cette r4gionl en grande 
, : 

partie sableuse et g&$ralement improductive, dont la population Btait norma- 

lement de’ bO,OOO habitants, diijh r&ceasiteux, a dfi accueillir 200,060 rofugié& 
< . 

Si Ilaction de’l~UNRPR vise exclusivement les réfugies, .il est difficile que 

llassietance fourtie ne sl6tende pas* n ,’ au moins, indirectorne&, a& rhsidents, 

* Du fait db la ligne dlarmiatice, de nomb.reux W~~Ut,~n+&~~‘& Part et 

dlautre de la ligne3" se trouve&‘sépar4s des’tarres qU’ils exploitaient; quIune 

solution de ce problème pourrait 8tre fournie par une r,ectification de la ligne 

et que la Commission mixte dlarmistice est saisie drune proposition en 08 sens4 

Lféquilibrs économique de la 5one para% impossible’8 r&aliserj les 

! importations dJ origine Bgy-ptjenne~ qui Qtaient consid&ablos, sont en rbgres- 

sion et sont grevees de droits de douane égyptiens et palestiniens, les apor- 

tations sont presque nulles, le salaire des ouvriers non spGcialis&s a passe 

de 12 à 2 lfVre5 par mois et continue a d%inuer du fait de Ilabondanoe de la 

main-d~oeWre* Seule ~zas13istanCe alimentaire fournie par les Nations Unies 

permet à cette population de subsister et lion ntaperçoft pas, lorsque ces 

fWrnitU@eS WSSaront, COmII&<“pbUrra 8tre assurée llexi.stence des hhbitants 

de la ‘zone si fleur nombre ne diminue pas e A son avis, il faudrait chercher la 
. , 

. solution de ce probleme dans un r&tablissement drune grande partie.des rt$fum 

giés, A d&faut de leur rapatriemento e,‘. ’ 
‘,. ; 1 
i “) , :, .‘.‘* : I 
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‘,. .  :  ”  , ,  I. 
‘A’ cet’ ég&d$l% problème de XTobtention de titres de voyage paratt 6tre 

le principal obstacle ~pdur’-ceti quj: :ne,,, sont ;Pas porteurs df,un passeport d61ivré 

par les autorités de llancien Mandat, ou dont le passeport est pBrim6, Les inté- 
..<. :. .: !.; 

ressés doivent en pareil cas se procurer au’Ca’ire’un.passeport trsnsjordanien, 

mais les frais de cautionnement & Ifentrée en Egypte et de s6jour au Caire pen- 

dant lrexécutiondes formalités de délivrance, dépassent de beaucoup les moyens 

de la pluparta C’est seulement lorsquiils sont munis d’un titre de ce genre qujils 

peuvent obtenir les visas nécessaires pour se déplacer* Mo Read souhaiterait 

personnellementt en cette matière, la délivrance, aux rbfugiés dont il slagitJ 

de laissez-passer de l*OIR ou de passeports Nansen qui permettraient a ceux qui 

le désirent de répondre à certaines offres d’emploi qui se manifestent en Libye,, 

en Arabie du Sud, etca 

Sur une question de M, de BOISANGER (France)r Ms F/UI7 estime que la 

création, dans la zone de Gaza d’un bureau dlenregistrement des.demandes dfemplof 

risquerait dt&,re prématurée et d’éveiller des espoirs suivis de déceptions, si, 

préalablement, una pro&dure de délivrance de titres de voyage n*Qtait pas mise 

au pointa 

Il ajoute quiun recensement des réfugiés de la zone donnant des informa- 

tions détaillées faciliterait l’étude et la solution du problème de leur rééta- 

blissemento 

Après avoir fourni, à la demande de Mo ERALP (Turquie} et du PRESIDENT, 

des renseignemetis sur ltétat moral des réfugi6s et, & la demande de M+ de 

BOISANGER (France) des indications sur leur état sanitaire, dfailleurs très sam 

tisfaisant, et sur’ les rations qui leur sont fournies, Mo READ indique que les 

oeuvres de la Société des Quakers 3 Gaza et les mouvements de produits alimen- 

taires qui sIeffectuent par ses soins au titre de Ilaide de 11UNRPR~repr&en- 

tent, dans la zoney une des activités économiques les plus importantes tant par 

le nombre du personnel qui y participe (près de 1500 personnes) que par la va- 

leur et les quantités des denrées alimentaires distribuées qui sont soit directe- 

ment consommées soit lfobjet de transactions commerciales+ 

Mo BELL (Représentant de la Societd des Quakers à Genève) offre à la j 

: 



1 

c& cell~~yi purrait avoir : 

I  

e;, t  :  .‘! 

<, . /  

,  .  ".FCOMs6$on de'r6pondre aux~demandea"dilnformaticn : 
& lui prése&& uit&rieurehent~~ 

L', '* ~ ,: *, 
.: I ,, 

II !  ,': 
r.._' " , , 

Le PREhIDENT xyzrneF$,e lesi reprégentants de, 3a Société dès Quakers des , , 8 ,; '... 
informations qutils ont bien.voC&fourni.r,à la Co$nmissionl ~ 

. . '. :a . . . ! 
La séance.est levhe A.12 h;30+ I 
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